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Chers frères et soeurs

Beaucoup de personnes cherchent les moyens d’approfondir leur 
relation avec Dieu afin qu’elles puissent mettre en pratique leur foi 
dans la vie de tous les jours. Certaines vont en retraite comme ce 
serait le cas en ce temps de Carême mais sont ensuite découragées 
car elles ne peuvent intégrer cette expérience dans la vie du monde 
d’aujourd’hui.

Cette relation avec Dieu que nous voulons entretenir doit être de tous 
les instants si nous désirons qu’elle porte des fruits qui rendent notre 
vie harmonieuse de même que celle de notre entourage. 

Il est un fait de nos jours que la vie religieuse est reléguée au domaine 
du privé et est souvent perçue comme un intrus dans les autres aspects 
de l’existence d’une société qui clame une autre philosophie de vie. 
Celle-ci semble la pénétrer facilement et ose aussi l’influencer. Le 
monde d’aujourd’hui se voit donc, devant une proposition agressive 
de certaines valeurs qui lui sont totalement étrangères. Le bonheur 
est tout simplement réduit à une consommation excessive de produits 
parfois non-essentiels, à une jouissance éphémère et immédiate  de nos 
rêves d’enfants et à une course effrénée vers le succès et le pouvoir. 
Cette philosophie vient créer une compétition qui marginalise les plus 
vulnérables et les personnes les plus honnêtes. Tout ceci va à l’encontre 
des principes de diligence, de patience, de persévérance, de partage et 
de solidarité qui sont étroitement liés à un développement humanisant.

Demander 
et chercher 

avec 
persistance
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Il est donc nécessaire que nous agissions avec réflexion. Car, la Foi 
en Dieu qui nous anime ne doit pas perdre sa saveur et son potentiel 
de constituer une communauté de Vie, d’Amour et d’Espérance dans 
un monde où la mort, la haine et le désespoir font les titres de notre 
quotidien.

Cette réflexion est nécessaire car elle nous permettra de faire une 
évaluation objective de notre vie d’enfant de Dieu et de disciple du 
Christ. Le temps du Carême est propice à un exercice de nature 
spirituelle car il nous offre une discipline de vie religieuse que plusieurs 
parmi nous tenons à respecter.

Notre diocèse en cette année 2016 se mobilisera davantage pour 
que la mission que Dieu confie à son église puisse donner un souffle 
nouveau à une société humaine essoufflée par un manque de vision et 
par l’ incapacité de combler les besoins des plus vulnérables.

Comment donc nourrir cette réflexion et accomplir notre tâche 
comme instruments de la Bonne Nouvelle de Jésus Christ?

Durant les cinq dernières années suivant les résolutions synodales de 
2010, l’accent a été mis sur un programme de formation chrétienne en 
vue d’aiguiser une stratégie missionnaire qui permettra à notre diocèse 
de vivre à la manière de Jésus-Christ. Il est temps aujourd’hui que 
notre programme et notre stratégie produisent davantage d’actions 
concrètes, efficaces et performantes. Nous avons pu voir l’éclosion de 
certaines initiatives mais il ne suffit pas de les contempler. Toutes les 
composantes de la vie diocésaine et paroissiale doivent y participer avec 
ardeur, dévotion et joie. Nous comptons sur le projet de régionalisation 
pour insuffler un dynamisme de collaboration, de soutien mutuel et de 
proximité au niveau des paroisses géographiquement proches. Que ce 
temps de Carême nous donne donc l’occasion, en particulier pendant 
les partages en groupes ou lors des retraites organisées, de nous 
approprier cette mission que Jésus nous a confiée. 
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Comment s’approprier de cette mission?

Par La PRIÈRE.

« Demander » et « chercher » sont propres à la nature humaine car 
nous sommes tous concernés par le fait de donner un sens à notre 
vie et de l’améliorer. Ces deux mots, mis ensemble, pourraient être 
résumés en un seul mot : PRIÈRE.  

La prière est l’élément clé dans notre démarche de donner un esprit 
nouveau à notre vie d’enfant de Dieu. La première partie du chapitre 
11 de l’Evangile de Luc ne parle que de prière. Dans son enseignement, 
Jésus donne un modèle, le Notre Père (v.1-4) et ensuite il présente 
trois mouvements essentiels qui soulignent que la prière doit être 
persistante et persévérante:

v9 : Demandez et l’on vous donnera;
        Cherchez et vous trouverez;
         Frappez, et l’on vous ouvrira. 

La prière persévérante est honorée dans les Saintes Écritures car elle 
démontre un profond désir et une passion. St Paul en parle dans ses 
lettres à Timothée, aux Philippiens et aux Colossiens.

Je me souviens continuellement de toi dans mes prières jour 
et nuit.  (2 Timothée 1.3)

Nous ne cessons de prier pour vous ayant été informés de 
votre foi en Jésus Christ et de votre charité pour tous les 
saints.  (Colossiens 1.3-4)

Ce sont là des exemples de prières persistantes qui ont soutenues St 
Paul dans son ministère évangélique. La source de la prière est l’amour 
et c’est cet amour qui nous permet de toucher le cœur de Dieu. Ainsi, 
ce n’est que par la prière insistante que nous pourrons donner un 
souffle nouveau à notre foi et à celle de notre communauté ecclésiale.
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Ce mandement vise à nous encourager afin que la prière persistante 
devienne un aspect important dans notre relation avec Dieu. Le cœur 
de Dieu nous est révélé par l’enseignement du Christ et par sa vie. Ce 
cœur demande tout simplement que nous cessions de défendre ou de 
promouvoir nos propres intérêts mais que nous réalisions que tous ont 
droit à la grâce et à la providence divine qui sont abondantes.

Très souvent nous disons que notre vie est confrontée à des choix que 
nous devons faire dans la vie de tous les jours. Pour éviter que ces 
choix nous envahissent et créent de la confusion, il est important que 
nous développions une discipline de vie. Le temps du Carême est donc 
opportun car il nous permet de développer de bonnes habitudes. 

La prière est une de ces habitudes qui nourrit la relation que nous 
entretenons avec Dieu en Jésus Christ par la force de l’Esprit Saint. 
En dirigeant nos pensées par des prières quotidiennes notre vie sera 
formée et renouvelée et nous devenons graduellement des enfants de 
lumière selon le cœur de Dieu.

Donc, je propose que durant les cinq semaines qui constituent le temps 
du Carême, nous nous penchions sur ce que Jésus le Christ est pour 
ce monde créé et façonné par les mains de Dieu. Ce qu’il est saura 
enrichir notre prière et notre cheminement de Foi. 

Je vous propose, tout d’abord pour la première semaine, une étude sur 
la vie de prière de Jésus lui-même et sur la manière dont son exemple 
de vie pourrait nous aider. Puis, nous méditerons sur les différents 
aspects de ce que Jésus est afin que notre prière soit fondée sur des 
enseignements évangéliques et non sur un repli sur soi.

Des suggestions pratiques vous sont données afin que votre expérience 
de la prière soit intéressante, fructueuse et édifiante.
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La prière n’est pas un monologue mais un dialogue; La 
voix de Dieu est la partie la plus importante. Écouter la 
voix de Dieu est le secret de cette assurance qu’il écoutera 
aussi ma voix. 
(Andrew Murray)

Selon cette réflexion, la prière est une conversation avec notre Créateur 
et Père. Elle n’est pas un balbutiement de formules et de mots creux, 
mais bien une interaction avec Dieu, qui nous entend et nous écoute.  
Prier notre Père, c’est Lui parler. Dans son enseignement à ses disciples, 
le Christ nous donne des exemples concrets qui sauraient alimenter notre 
conversation et notre relation avec Dieu.

L’évangile de Luc (11.1) révèle un fait intéressant qui pourrait nous 
interpeller. Les disciples en s’inspirant de l’exemple de Jésus lui demande 
de les enseigner à prier. Ils se sont intéressés tout comme les disciples 
de Jean Baptiste à apprendre de leur maître à comment s’engager 
dans une vie de prière. Mais ce qui me touche est que cette demande 
vient d’un seul disciple. Ceci rejoint un peu la situation que nous vivons 
au sein de nos communautés paroissiales : un encouragement et un 
appel à une vie de prière plus active nous sont toujours proposés et 
il ne manque pas dans nos paroisses des groupes de prières qui se 
rencontrent chaque semaine; mais combien parmi nous recherchent 
sérieusement à apprendre à prier?

La vie de 
prière de 

Jésus
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Il est donc souhaitable que ce mandement nous incite à développer de 
nouvelles habitudes qui enrichiront notre conversation avec Dieu et à 
posséder le désir d’apprendre à prier de Jésus.

POURQUOI JÉSUS PRIAIT DURANT SA MISSION SUR TERRE ?

En méditant sur la vie de Jésus telle qu’elle soit décrite dans les 
évangiles, nous découvrons les multiples facettes de sa vie et davantage 
sur son comportement comme un enfant de Dieu. Mais, il serait bon 
de répondre tout d’abord à cette interrogation: - Pourquoi Jésus avait-
il besoin de prier? Cette question est valable car, après tout, Jésus 
n’est-il pas Dieu lui-même?

Il y a trois raisons à cela selon la perspective théologique. 

Premièrement, Jésus voulait qu’il soit un exemple pour ses disciples 
d’hier et d’aujourd’hui.

Deuxièmement, en tant que Parole incarnée, ( Jean 1.14) Jésus possède 
et la nature humaine et divine. Il était donc parfaitement naturelle que 
Jésus qui était de Foi juive avait la responsabilité de prier. 

Troisièmement, la nature de Dieu lui-même étant trinitaire, trois 
personnes en un Seul Dieu, elle donne lieu à une relation intense et 
intimement liée entre Dieu Père, Fils et Esprit Saint.

COMMENT JÉSUS PRIAIT?

IL PRIA POUR LES AUTRES.

En l’Evangile de Matthieu au chapitre 19 V.13, nous lisons que les 
petits enfants venaient à lui et il pria pour eux et leur imposait les 
mains malgré les reproches des disciples à l’égard de ceux qui les ont 
emmenés pour rencontrer le Christ. Jésus connaissant leurs pensées les 
informa que le Royaume des Cieux appartient à ceux qui lui ressemblent. 
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Et, dans l’Evangile de Jean au chapitre 17 V.9, nous lisons que Jésus 
prie pour ceux que Dieu lui a donnés, car ils appartiennent à Dieu. 
Ceci souligne l’importance de la prière d’intercession.

JÉSUS PRIA AVEC LES AUTRES.

En l’ Évangile de Luc, 9.28, Jésus prit avec lui, Pierre, Jean et Jacques 
pour aller vers la montagne pour prier. Il pria souvent seul mais il 
a aussi valorisé le temps de prière avec les autres. Dans le Livre des 
Actes des Apôtres, 1.14, nous voyons l’importance de cet aspect de 
la prière, qui est de prier les uns pour les autres.
         

JÉSUS PRIA SEUL.

En l’Evangile de Luc, 5.16, nous voyons que Jésus se retira souvent de 
la compagnie de ses disciples et de la foule pour aller au désert ou sur 
la montagne pour prier. Il comprit ce besoin de se retrouver seul avec 
son Père. Le Psaume 46.10, souligne l’importance de faire silence et 
de reconnaitre Dieu dans sa majesté et sa puissance surtout dans une 
culture où tout va vite et où tout se consomme selon nos propres désirs.

JÉSUS PRIA DANS LA NATURE.

Le Psaume 19.1 nous informe que “ le firmament déclare la gloire de 
Dieu et que les cieux sont l’ouvrage de ses mains ”. Il n’y a pas de 
meilleur lieu d’être dans la présence de Dieu que parmi les merveilles 
de sa Création. Luc dans son Évangile, 6.12, dit que Jésus alla à la 
montagne pour prier alors qu’il aurait pu être à la maison ou à la 
synagogue. A plusieurs reprises, Jésus avait, en effet, choisi de vivre 
ces moments intimes au sein de la beauté de la nature. En ce qui 
nous concerne, très souvent, nous sommes entourés de bâtiments ou 
de structures faites de mains d’hommes qui nous empêchent de jouir 
pleinement des merveilles que Dieu nous offre dans sa création.
Le Psaume 24.1 nous en parle :- « Au Seigneur, le monde et sa richesse, 
la terre et tous ses habitants ».
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JÉSUS PRIA COMME UN MARATHONIEN
OU COMME UN SPRINTER.

Le Notre Père, prière enseignée par le Christ lui-même est imprégnée 
de sagesse mais suffisamment courte pour que nous la mémorisions. 
Mais Jésus passait aussi de longues heures en prières. St Luc, 6.12, 
nous raconte que Jésus passait la nuit en prières. Nous sommes appelés 
à suivre l’exemple du Christ, en faisant des prières courtes, précises et 
efficaces et aussi en nous consacrant à de longs temps de prières en 
la présence de Dieu.

JÉSUS PRIA RÉGULIÈREMENT. 

Cet aspect particulier de la vie de Jésus nous est offert par l’Evangile 
de Luc 5.16. Le mot ‘souvent’ n’est pas caché et révèle la fréquence 
du temps passé par Jésus dans la prière. Tout au long des évangiles, 
Jésus se révèle être un homme qui soit constant dans ses habitudes de 
prier. Ceci était la manière par laquelle Il exprimait sa relation avec 
Dieu son Père.

LES PRIÈRES DE JÉSUS VENAIENT DU CŒUR.

Par les paroles exprimées, Jésus démontre un amour sans limites pour 
Dieu et pour les autres. Dans l’Evangile de Jean, 17, Jésus prie pour 
lui même, ses proches disciples aussi bien que pour tous les croyants.

JÉSUS PRIA SUR LES FONDATIONS DE SA 
CONNAISSANCE DE DIEU ET DE LA VÉRITÉ.

Les prières de Jésus étaient posées sur les vérités révélées par Dieu lui-
même et étaient en ligne avec les fondements bibliques. Dans l’Evangile 
de Jean, 4.24, Jésus dit : “ Dieu est Esprit, et il faut que ceux qui 
l’adorent l’adorent en esprit et en vérité. ” Et il dit encore, dans Jean 
8.32, “ que la vérité nous libérera ”. Ceci souligne l’importance de la 
vérité dans la vie de Jésus et ainsi donc dans nos vies. 
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La prière, telle qu’elle doit être, demande à ce que nous ayons une 
vraie compréhension de Dieu et de ce qu’il nous révèle par sa Parole.

JÉSUS NOUS ENSEIGNE QU’IL FAUT DE LA 
PERSÉVÉRANCE DANS LA PRIÈRE.

Dans l’Evangile de Luc, 18.1, Jésus insiste sur le besoin d’être patient 
et persévérant et de savoir attendre le temps de Dieu.
    

Le temps est déjà fixé, elle marche vers son terme, 
Et elle ne mentira pas ; Si elle tarde, attends-la,
Car elle s’accomplira, elle s’accomplira certainement. 
(Habbacuc 2.3)

JÉSUS SAVAIT QUE TOUTES LES PRIÈRES NE 
SERAIENT PAS EXAUCÉES COMME ON L’ESPÉRAIT.

Ceci est une leçon difficile à comprendre car il est vrai que toutes 
nos prières ne sont pas exaucées selon nos attentes. Jésus a fait 
l’expérience de cette réalité quand il a demandé à son Père, à la veille 
de sa mort dans le jardin de Gethsémané, « d’éloigner de lui cette 
coupe » (Matthieu 26.36-44). A trois reprises, Jésus pria son Père 
pour « qu’il ne boive pas de cette coupe », mais Jésus savait, « c’est la 
volonté de Dieu qui prime » (Matthieu 26.39). Une prière non exaucée 
est un grand défi pour le Chrétien mais il suffit de croire en la fidélité 
de Dieu et de ses promesses. Quand Jésus affirma dans sa prière, à la 
veille de sa mort, que la volonté divine soit la priorité des priorités, il 
nous dit tout simplement que c’est Dieu qui est en charge et non nous 
et que nos prières ne sont pas négociables.

Que cet apprentissage à la prière en ce temps de Carême nous permette 
de comprendre la nature de Dieu et de nous plier à sa seule volonté !
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Après ce temps de méditation, il est opportun que nous réfléchissions, 
par le biais des questions suivantes, sur la route à suivre.

• A la lumière de ce que vous venez de 
lire, comment décrivez-vous votre propre 
expérience de la prière ?

• Pourquoi priez vous ?

• Quelle est votre compréhension de la prière ?

• Quelle est la structure de prière que vous 
utilisez ?

• Comment vous sentez-vous à l’idée que 
Dieu est en charge dans votre vie de prière ?

PRIÈRE 

Seigneur, apprends-nous à PRIER selon ta sainte volonté et à te 
laisser définir notre relation avec Toi, dans le très Saint Nom de 
notre Seigneur Jésus Christ. Amen.

CANTIQUES: CE 235 : Prends ma vie Seigneur
  NEH :  Lord teach us how to pray aright
  CE :  Chaque jour de ma vie.
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Comme enfants de Dieu et disciples du Christ, nous sommes appelés à 
nourrir notre Foi par une consécration à une vie de prière constante. 
Il est vrai que nos préoccupations quotidiennes prennent souvent le 
dessus sur les exigences d’une vie chrétienne. 

Le thème choisi pour cette deuxième réflexion, « JE SUIS LE PAIN DE 
VIE » prend sa source de l’histoire du peuple de Dieu libéré du joug de 
l’esclavage en Égypte. Pendant les quarante ans au désert, le peuple 
de Dieu s’est engagé dans une nouvelle vie avec Dieu et en termes 
concrets le Seigneur leur a procuré le Pain venu du ciel. Dans le livre 
de l’Exode, nous lisons que les fils d’Israël se sont interrogés sur cette 
manne venue du Ciel et que Moïse leur a fait la réponse suivante:

C’est le pain que le Seigneur vous donne à manger.
(Exode.16.15)

Et pour nous qui sommes baptisés, nous pénétrons une nouvelle vie 
offerte par le Christ qui est le signe de cette Nouvelle Alliance avec 
Dieu. Jésus son Fils nous révèle le vrai visage de Dieu et la nature 
même du cœur de Dieu. Il devient le pain par excellence des enfants 
de Dieu:-  

Jésus leur dit : “ Je suis le pain de vie. Celui qui vient a moi n’aura 
jamais faim et celui qui croit en moi n’aura jamais soif. ”

Jésus dit: 
Je suis le 

pain de vie.
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Pour nous permettre de donner une certaine vitalité à notre temps de 
prière de chaque jour et de contempler Jésus comme le Pain de Vie, je 
suggère que vous utilisiez la prière de St Anselme de Canterbury qui 
a vécu au onzième siècle. Cette prière pourrait vous inspirer et vous 
rassurer car elle met en évidence nos limites, nos faiblesses et nos 
incompétences quand il s’agit de prier.

“ Seigneur Mon Dieu, donne à mon cœur de te désirer. En 
te désirant, de te chercher, en te cherchant, de te trouver, 
en te trouvant, de t’aimer et en t’aimant de racheter mes 
fautes et une fois racheté, de ne plus les commettre.

Seigneur Mon Dieu,donne à mon cœur la pénitence, 
à mon esprit le repentir, à mes yeux la source des larmes 
et à mes mains la largesse de l’aumône. Toi qui es mon 
Roi, éteins en moi les désirs de la chair et allume le feu de 
ton Amour. Toi, qui es mon Rédempteur, chasse de moi 
l’esprit d’orgueil et que ta bienveillance m’accorde l’esprit 
de ton humilité. Toi, qui es mon Sauveur, écarte de moi la 
fureur de ta colère et que ta bonté m’offre le bouclier de 
la patience....

Toi qui es mon Créateur, déraciné de mon âme la 
rancœur, pour y répondre la douceur de l’esprit... Ô Dieu 
de miséricorde, je te le demande par ton Fils bien-aimé, 
donne moi de vivre la miséricorde, l’application à la piété, 
la compassion envers les affligés et le partage avec les 
pauvres. ”

La prière de St Anselme nous aide à nous confier à Dieu en lui avouant 
que parfois nous n’avons pas le désir de prier. Cette prière contient un 
ressentiment qui parfois nous anime aussi. 

Dans notre recherche de Dieu il est essentiel de lier la prière à la 
méditation de la Parole de Dieu. C’est en désirant le connaître que 
nous pouvons le comprendre et ensuite le louer, l’adorer et l’aimer.
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En cherchant à éteindre les désirs de la chair. St Anselme s’identifie 
à l’expérience de Jésus dans le jardin de Gethsémané et à la prière 
enseignée par Jésus qui insiste que nous accomplissions la volonté de 
Dieu. La prière qui nous permet de vivre dans l’intimité de Dieu nous 
apprend à témoigner à Dieu que nous sommes des êtres vulnérables 
et faibles.

Vu notre vulnérabilité et nos limites, il serait approprié de chercher 
de l’aide dans notre démarche de faire de la prière une source d’eau 
vive qui arrose les terres desséchées de notre existence très souvent 
perturbée par les frustrations et les incompréhensions qui surgissent 
de temps en temps dans notre parcours de vie. Cette aide nous est 
offerte par Dieu lui-même car Paul dans sa lettre aux Romains, nous 
rappelle, de par son expérience spirituelle, que c’est l’esprit du Seigneur 
qui vient à notre aide et qui prie en nous. Il est très probable que 
certains parmi nous ne sachions pas prier comme il se doit et il est 
donc souhaitable que nous recherchions celui qui est Le Pain de Vie 
pour nourrir et fortifier notre vie de prière. Nous avons tous besoin de 
cette aide précieuse.

De même aussi l’Esprit nous aide dans notre faiblesse, car 
nous ne savons pas ce qu’il nous convient de demander 
dans nos prières. Mais l’Esprit lui-même intercède par des 
soupirs inexprimables ; et celui qui sonde les cœurs connaît 
quelle est la pensée de l’Esprit, parce que c’est selon Dieu 
qu’il intercède en faveur des saints. 
(Romains 8.26-27)

Notre pays jouit d’une grande réputation car vu sa couleur pluri 
-religieuse la prière coule comme une rivière abondante. Mais cette 
rivière peut être polluée par notre manque d’engagement, de fidélité et 
d’authenticité. Nos préoccupations quotidiennes et son lot de pression 
et de dépression pourraient saboter nos intentions de prier avec ferveur 
et selon la volonté de Dieu. Le Christ, Pain de Vie, par son exemple 
et sa soumission à la volonté du Père, nous invite à nous débarrasser 
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de nos désirs charnels pour nous revêtir du désir d’adorer et de servir 
Dieu. La prière orientée vers le désir d’accomplir la volonté de Dieu 
devient celle qui alimente notre Foi. Et c’est à ce moment que Jésus, 
Pain de Vie intervient comme nourriture par excellence qui donne du 
sens à notre vie de disciple et d’enfant de Dieu.

Une vie de prière nourrie par Jésus, Pain de Vie, nous permet d’être 
renouvelé dans notre désir d’aimer Dieu et notre prochain. Mère Teresa 
a dit que la prière unit une famille: de même, la prière fondée en Jésus 
Pain de Vie coule en abondance  pour faire germer dans notre pays 
le désir de construire le règne de Dieu. Ce règne est établi par des  
rencontres qui vont  au-delà de la diversité mauricienne pour établir 
une appréciation mutuelle entre nous qui sommes enfants de Dieu.

St Anselme dans sa prière fait état de ses besoins spirituels, matériels 
et relationnels et nous enseigne que dans notre relation avec Dieu 
dans la prière, il est important que nous soyons intègres. Il y a chez 
lui un profond désir d’être recrée, guéri afin que l’amour pour Dieu se 
rallume dans son cœur. Bref, qu’il soit comme le Christ, le Pain de Vie. 
(Ephésiens 5.1)

Nous sommes appelés de construire notre prière en témoignant à Dieu 
notre gratitude en le louant pour ses grâces et ses bénédictions. Elle 
doit aussi s’ouvrir sur une gamme d’expressions qui démontrent notre 
dépendance de Dieu en Jésus. La prière nourrit par le Pain de Vie 
lui-même doit pénétrer toutes les sphères de notre vie tant sur le plan 
individuel, que sur le plan communautaire.

La prière n’est pas une activité en soi, elle est tout d’abord un don, un 
fruit même de la présence vivante, vivifiante et nourrissante du Père 
et de Jésus Christ en nous. Comme disciples du Christ, nous devons 
être ouverts à l’action de l’Esprit Saint dans nos vies. C’est lui qui nous 
permet  de comprendre ce que Dieu désire de nous. Notre union au 
Pain de Vie, Jésus, se réalise grâce à l’aide accordée par l’Esprit Saint.
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RÉFLECTION et QUESTIONS

1. Que pensez-vous d’une vie de prière 
quotidienne et consacrée ?

2. Qu’est-ce-qui vous interpelle dans cette 
prière de St Anselme ? Pourquoi ?

3. Qu’est-ce qui pourrait susciter en vous 
le désir de retrouver les joies de la prière 
quotidienne ?

4. Quels sont les obstacles qui pourraient être 
source de découragement ? Comment les 
combattre et les vaincre ?

PRIÈRE

 Ô Dieu, qui a inspiré à Saint Anselme un ardent désir de te chercher 
dans la prière et la contemplation, aide nous, au milieu de nos 
agitations quotidiennes, à interrompre le rythme fébrile de nos vies 
qui est accaparé par les soucis et le stress de la vie moderne. Fais 
que nous puissions te parler, Toi notre pain de vie, notre espérance 
et notre salut. Par Jésus Christ Notre Seigneur. Amen.

CANTIQUES: CE 10 :  Ami tendre et secourable
 
  SoF 549 : The steadfast love of the Lord 



16

Très souvent, nous constatons que la prière semble ne pas remplir 
notre vie de joie et d’espérance. Nous ne voulons pas l’admettre mais 
très souvent nous sommes tentés d’abandonner cet aspect de vie 
qui est essentiel à notre vie de disciple du Christ. Nous manquons 
d’enthousiasme et d’énergie.

Si je vous demande pourquoi êtes vous chrétien, la réponse pourrait 
être résumée en ces propos: - parce que le christianisme donne un sens 
à ma vie, parce que c’est vrai. Mais ensuite vous aurez à vous poser 
ces questions:

•	 Qu’est-ce qui se passe si cette Foi ne donne aucun sens aux 
circonstances de vie que vous rencontrez? 

•	 Qu’est-ce qui se passera quand des doutes commenceront à vous 
harceler et à diminuer votre ardeur? 

Je tiens à vous faire part de l’expérience d’un prêtre, un grand guide 
spirituel dont les livres ont touché et inspiré de millions de personnes, 
Henri Nouwen:-

“ que dire de ma vie de prière? Est-ce que j’aime prier? Est 
-ce que je désire prier? Est-ce que je passe mon temps dans la 
prière ? Franchement, la réponse à ces questions est NON. 
Après soixante trois ans de vie, trente huit ans de prêtrise, 
ma vie de prière semble être sans vie comme un roc... J’ai 

Je suis le 
bon berger.
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porté beaucoup d’attention à la prière, lisant énormément 
sur les besoins de prier, écrivant sur le sujet, visitant les 
monastères et guidant de nombreuses personnes dans leur 
cheminent spirituel. En conséquence, je devrais être rempli 
d’un feu spirituel consommé par la prière.

La vérité est que je ne sens pas grand chose. J’ai toujours 
cru que la prière serait une chose plus aisée à accomplir 
avec l’expérience et l’âge. Mais, je me sens desséché.

Est-il le signe de l’absence de Dieu ou le signe d’une présence 
profonde qui inaugure une nouvelle communion, au delà 
des paroles, des émotions et des sensations physiques? ”

Ces questions sont pertinentes mais combien importantes pour chacun 
de nous. Est-ce que cette expérience de dessèchement est une phase 
particulière qui fait partie de notre cheminement spirituel ? Il se pourrait 
que ce sentiment de vide soit porté par des éléments extérieurs. Il se 
pourrait que nous soyons fatigués et stressés par d’autres facteurs de 
notre vie et que cela ait une incidence sur notre vie spirituelle. Il se 
pourrait que la routine de notre vie spirituelle nous dépasse et que 
nous ayons à développer de nouvelles structures.

L’expérience de Henri Nouwen révèle une tout autre dimension à notre 
vie de prière. Elle parle d’une communion très profonde avec Dieu 
que nous sommes incapables de ressentir. Comme le dit St Jean de la 
Croix, « l’œil de l’âme se dilate et la Foi devient confiance absolue en 
ce Dieu invisible ». Cette expérience nous informe que c’est Dieu qui 
conduit et qui prend en charge notre vie. Il nous enseigne que nous 
ne pouvons dépendre de nos sentiments et émotions mais de Dieu 
seulement. C’est une étape vers la plénitude de vie en Dieu.

Quand nous vivons de telles expériences de fatigue et de dessèchement 
spirituels, cette question fait surface : - Dois-je continuer? Et la réponse 
est OUI.



18

Oui, par ce que  Jésus qui révèle la compassion de Dieu a notre égard 
par ses paroles, ses actions et sa vie nous invite à découvrir ce que 
Dieu est pour chacun de nous à travers Lui.

Dans l’évangile de Jean,10.11, Jésus se présente comme “ le Bon 
berger qui donne sa vie pour ses brebis ”. N’est-ce pas exaltant de 
savoir que même dans les moments les plus sombres, Jésus nous assure 
de sa bienveillance et de sa surveillance comme un pasteur qui protège 
et qui nous conduit vers cette vie d’abondance et de plénitude ?

Jésus dans son enseignement fait allusion aux réalités de sa vie 
quotidienne. La culture juive connaît la vie pastorale et l’image du 
berger prenant soin de son troupeau semble être très approprié. 
L’accent est mis sur cette relation attentive et compréhensive qui lie le 
berger à son troupeau. Le berger est toujours prêt à même donner sa 
vie pour une brebis égarée.

Pour comprendre cette image, je vous invite à pénétrer les dessous 
du Psaume 23 qui berce notre vie depuis notre tendre enfance. Nous 
remarquerons que c’est précisément au creux des turbulences de la vie 
que le Psalmiste auteur de ce Psaume nous parle de son expérience 
avec ce Dieu Berger.

L’ÉTERNEL EST MON BERGER,
JE NE MANQUERAI DE RIEN.

En ce temps de Carême et de réflection, il serait temps de préparer 
nos cœurs à accueillir les bénéfices de notre relation avec ce Dieu Père, 
Sauveur et Consolateur. En le lisant attentivement, vous découvrirez 
les promesses de Dieu faites à son peuple qu’il aime tant. L’amour de 
Dieu est tangible et ne peut nous laisser insensibles. La lettre de St 
Paul aux Romains, 8.6, le décrit de manière explicite :

“ L’affection de l’esprit, c’est la vie et la paix. ”
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LE LONG DES EAUX TRANQUILLES

L’assurance de la présence de Dieu nous est confirmée. Il nous mène 
à comprendre qu’avec lui nous ne pourrons craindre aucun mal. La 
violence et l’insouciance qui nous assaillent chaque jour font de nous 
des personnes agitées, déprimées. La tranquillité et le calme ne sont 
plus à l’ordre du jour. La vie trépidante de l’écolier, des parents crée 
une situation des plus inconfortables car l’agressivité et la frustration 
ont pris place dans nos vies. Mais en tenant par la prière la main du 
Bon berger qui frappe à nos portes, une toute autre expérience surgit 
et nous goûtons à une force déterminante qui nous fera avancer avec 
assurance et d’un pas vainqueur.

TU OINS D’HUILE MA TÊTE 
ET MA COUPE DÉBORDE.

L’huile est symbole de guérison, de louange et d’action de grâces. 
En vivant de notre statut d’enfant de Dieu dans une alliance 
baptismale,nous sommes consacrés par l’amour divin et nous devenons 
héritiers du Royaume. Par cette réalité de vie offerte par le Bon 
Berger, la joie déborde en reconnaissance. Le bonheur et la grâce 
nous accompagnent car le Bon Berger nous ouvre les  portes à la 
plénitude de vie.

“ Ils n’auront plus faim, ils n’auront plus soif, et le soleil ne 
les frappera point, ni aucune chaleur, Car l’agneau qui est 
au milieu du trône les paîtra et les conduira aux sources 
des eaux de la vie, et Dieu essuiera toute larme de leurs 
yeux”  (Apocalypse 7.16-17)
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RÉFLECTION et QUESTIONS

1. L’homme a-t-il vraiment besoin de Dieu?

2. Comment êtes vous interpellés par le Psaume 23?

3. Quand utilisez vous ce Psaume?

PRIÈRE 

Seigneur Jésus, nous te louons pour les grâces reçues.
Nous te remercions pour ton guide et ta protection.
Fais grandir en nous la confiance et la sérénité.
Louange à Toi, Seigneur Jésus, berger de notre Église. Amen

CANTIQUES:   Bon Sauveur, Berger fidèle.
   La prière c’est la pauvre âme.

Autres psaumes à méditer:- 91,121et 139
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Je suis la 
lumière du 

monde.
Accomplir la volonté de Dieu et agir selon les critères de vie établis 
par Jésus ne sont pas une route aisée à parcourir. Le doute, la 
confusion et l’obscurité peuvent nous envahir à tout moment si 
nous ne sommes pas vigilants. Ce temps de Carême nous offre la 
possibilité de prendre le temps de nous laisser pénétrer par Jésus, 
Lumière du monde. 

Les influences de la culture contemporaine qui envahissent notre 
quotidien semblent éclairer nos voies et nous nous contentons de 
l’artificiel et du superficiel. En visite dans une cité moderne, pour 
une consultation missionnaire organisée par Us (USPG) j’ai eu 
l’occasion de vivre une expérience qui me touche profondément. 
Cette cité lumineuse qui brille de partout fait fléchir le monde à 
ses pieds et certains pays, même le nôtre, veulent l’imiter. Tout 
semble être riche, grandiose, attirant et merveilleux mais derrière 
cette profusion d’énergie lumineuse se cache l’exploitation 
humaine et dans ce monde dit moderne et civilisé, l’esclavage et 
le trafic humain existent bel et bien. J’ai eu l’occasion de visiter 
des hommes venus du Bangladesh, du Pakistan et de l’Inde qui 
vivent,  après les heures de travail, dans des conditions les plus 
difficiles, des conditions de vie déshumanisantes. Les lumières 
de cette cité moderne n’étaient pour eux que des mirages qui 
disparaissaient après les heures de travail. La tristesse, la mine 
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défaillante, le rêve brisé faisaient partie de leur quotidien. 
Heureusement, une autre lumière s’est mise à briller pour eux au 
milieu des ténèbres de leurs vies de chaque jour.

Les chrétiens et les prêtres servant les églises dans cette cité se 
sont mis à les servir en éclairant leur vie par Celui qui est la 
vraie lumière du monde, Jésus. Depuis, ils sont pris en charge 
et sont suivis par le corps médical et légal de l’église. Ils nous 
ont témoigné qu’eux musulmans, hindous et bouddhistes sont 
touchés par l’amour de ces chrétiens qui sont pour eux des lueurs 
d’espérance dans un monde accaparé par la puissance de l’argent 
et des désirs humains.

Donc, il serait nécessaire en cette période de réflexion spirituelle 
de voir si la lumière du Christ reçue à notre baptême brûle 
toujours dans nos cœurs et dans nos vies.

Jésus, comme le dit l’Evangile de Jean 8.12, est lumière du 
monde. Nous apprenons que « celui qui le suit ne marchera pas 
dans les ténèbres, mais qu’il aura la lumière de la vie ».

Comme tout homme et toute femme, partageant un parcours 
de vie, nous faisons très souvent l’expérience d’une vie troublée 
par certaines choses qui obscurcissent notre route. Cependant, 
ce monde créé par Dieu ne peut être à la merci des éléments 
ténébreux qui sèment la haine, la corruption, la discrimination et 
les conflits. Dans son plan de Salut, notre créateur et Père nous 
a envoyé son Fils Jésus, pour éclairer notre chemin et il porte en 
Lui la lumière de la vie.
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A nous qui sommes ses disciples et qui voulons le suivre et l’imiter, 
il nous incombe de briller comme des luminaires dans le monde. 
St Paul dans sa lettre aux Philippiens, 2.12--18, le confirme,

V15  “ Soyez irréprochables et purs, des enfants de 
Dieu irrépréhensibles au milieu d’une génération 
perverse et corrompue, parmi laquelle vous brillez 
comme des flambeaux dans le monde. ”

Cette lumière qui vient du Christ nous conduit à une repentance 
profonde qui nous permet de goûter aux joies du pardon offert 
par La croix du Christ et par sa résurrection. Que par la prière et 
la méditation de la Parole nous soyons encouragés à accueillir la 
présence de Dieu qui sanctifie et vivifie. C’est par cette présence 
soutenue par une vie de prière constante que nous pourrons 
être le reflet de la lumière du Christ et marcher sur ce chemin 
lumineux qu’il nous a montré.

“Autrefois, vous étiez ténèbres, et maintenant vous 
êtes lumière dans le Seigneur. Marchez comme des 
enfants de lumière! Car le fruit de la lumière consiste 
en toute sorte de bonté, de justice et de vérité.”

Que la lumière qui nous pénètre et qui renouvelle notre 
engagement de vie avec notre Maître et Seigneur intensifie notre 
désir de maintenir une relation constante et persévérante avec 
Dieu Notre Père.

Les réalités de vie de plusieurs de nos compatriotes laissent 
à désirer et je vous encourage d’éclairer par votre courage et 
engagement la vie de ces personnes enclavés par les tentacules 
des fléaux qui rongent nos vies et notre avenir. 
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Que la Parole de Dieu soit la lumière qui éclaire votre sentier et 
que tous goûtent à une vie transformée par la présence du Christ 
qui est lumière.

RÉFLECTION et QUESTIONS

1. Jésus, lumière du monde est il source de 
Salut pour moi et pour le monde dans 
lequel j’évolue ?

2. Suis-je prêt à agir au Nom du Christ comme 
lumière ?

3. Suis-je capable d’aimer mon prochain (1Jean 
2.10) car en aimant je peux demeurer dans 
la lumière ?

PRIÈRE

JÉSUS, lumière du monde, accorde-nous de demander et 
chercher avec persistance ton Salut qui nous donne la vraie vie 
et qui nous fortifie pour que nous soyons des fils et des filles 
de lumière pour toute l’humanité. Amen

Chant : Lord, the light of your love is shining.

Méditation : Jean 1.1-9; Ephesiens 5
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Je suis la 
résurrection 

et la vie.
La Foi qui nous anime comme baptisés et disciples du Christ est fondée 
sur la résurrection.

“ Si tu confesses de ta bouche le Seigneur Jésus, et si tu crois 
dans ton cœur que Dieu l’a ressuscité des morts, tu seras 
sauvé.” ( Romains 10.9)

Il serait bon de prendre note que dans l’Ancien Testament, le SHÉOL, 
concept hébraïque du séjour des morts, souligne la discontinuité entre 
l’existence actuelle et la mort physique. Les morts ne font plus partie 
du monde des vivants et sont exclus du culte du peuple de l’Alliance. 

Les livres de Daniel, 12.2, d’Esaïe, 25.5, 26.19, d’Ézéchiel 37.1-14, 
parlent de la Résurrection mais celle-ci n’est pas mise en valeur. Au 
temps de Jésus, il y avait beaucoup de discussion sur le sujet surtout 
avec les Saducéens qui ne croyaient pas en la Résurrection. Par contre, 
Jésus, par son enseignement et ses actes, confirme que la résurrection 
des morts est le fruit par excellence de notre appartenance à la Foi 
chrétienne. La résurrection de Lazare, de la fille de Jairus et du fils de 
la veuve de Naïm annonce et préfigure celle de Jésus lui-même.

Dans sa conversation avec Marthe, la sœur de Lazare, Jésus affirme 
par ces mots ce qu’il est:- “ Je suis la Résurrection et la Vie ”. Ceci 
donc, nous mène donc à vivre de cette espérance que nous sommes 
destinés à une Nouvelle Vie en Jésus.
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Comme je l’ai mentionné dans les chapitres précédents, la prière a 
été au centre des préoccupations de Jésus et notre appel à faire de 
la prière un état de vie se fonde sur cette espérance de vie éternelle 
rendue possible par la résurrection du Christ.

Trois événements chronologiques qui ont marqué la vie de Notre 
Seigneur, démontrent que nos prières se posent sur la Foi en la 
Résurrection.

(1) La Transfiguration

Dans l’Evangile de Luc, 9.28, il est clairement dit que Jésus est allé 
vers la montagne en compagnie de trois de ses disciples pour prier 
et au cours de temps de prière, Jésus rencontre Elie, Moïse et après 
Jésus demanda à ses disciples de ne rien dire jusqu’à ce que le Fils de 
L’homme soit  ressuscité des morts. Et cet événement vient réconcilier 
l’Ancien Testament et le Nouveau Testament au sujet de la Résurrection 
des Morts. Puis, nous découvrons que la prière de Jésus est exaucée, 
quand une voix se fit entendre dans les nuées. Et encore, durant ce 
temps de prière, “ l’aspect du visage de Jésus changea et son vêtement 
devint d’une éclatante blancheur ”. (Luc 9.29)

(2) La rencontre de Jésus après sa Résurrection

La rencontre et la conversation que Jésus fait avec les disciples 
d’Emmaüs interpelle car ceci nous rappelle que la prière est avant tout 
une rencontre et une conversation. Et au cours de cette rencontre, 
la Parole de Dieu devient instrument de compréhension et éclaire les 
disciples sur l’action du Salut mis en place par Dieu lui-même. Et cette 
rencontre prend une dimension sacramentelle quand “ Jésus prit le 
pain et rendit grâces, et le rompit. ” (Luc 24.30)

Ceci nous mène à conclure que la prière n’est pas un acte isolé mais 
prend toute sa valeur par la Lecture de la Parole de Dieu et par la 
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célébration de la Sainte Eucharistie. La prière construit une unité de 
vie. « tous d’un commun accord persévéraient dans la prière » ( Actes 
1.14)

(3) La conversion de Saint Paul 

Le troisième exemple nous éclaire car Jésus ressuscité rencontre sur 
la route de Damas, celui qui persécutait avec rage et violence les 
premiers chrétiens: Saul de Tarse. La réponse que Jésus donne à 
Saul à sa question, “ Qui es-tu Seigneur? ” est très révélatrice:  “ Je 
suis Jésus que tu persécutes. ” Saul, malgré tout, était un homme de 
prières, mais des prières faites sans l’apport du Christ sont vides et 
creuses. Sa Résurrection fait de Lui notre seul avocat et médiateur 
auprès du Christ. 

La transformation de vie de Saul à Paul nous parle car le temps de 
Carême peut susciter un renouvellement radical qui ferait de nous des 
instruments d’amour et de grâce.

La vraie conversion ne se réalise que lorsque nous acceptons la mort 
et la résurrection du Christ.
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RÉFLECTION et QUESTIONS

1. Que comprenons-nous par la résurrection?

2. Comment la résurrection informe-t-elle notre 
prière?

3. A travers notre compréhension de la 
résurrection, quelle   transformation est 
nécessaire pour que nous soyons plus 
‘vivants’ pour Dieu et pour les autres?

PRIÈRE

Seigneur, Toi qui es Dieu et Roi, nous t’adorons pour cette lumière 
de vie et d’espérance que la résurrection de Ton Fils Jésus nous offre. 
Nous nous approchons de toi en toute humilité car tu nous permets 
de vivre de cette vie abondante et éternelle qui nous démontre la 
puissance de ton amour et de ta grâce. Nous prions pour que la 
chaleur de la Résurrection vient fondre la froideur de nos vies et 
illuminer les ténèbres de notre existence. Par Jésus Christ Notre 
Seigneur. Amen
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Conclusion

Prier est un cheminement de toute une vie

Ce mandement de carême a essayé de vous offrir des pistes de réflexion 
qui pourraient alimenter et soutenir votre vie de prière comme disciple 
du Christ.

Prier est une aventure avec Dieu qui dure toute une vie. Bien que 
cette aventure spirituelle nous appartienne et que personne ne puisse 
le faire à notre place, il est important de prendre conscience que nous 
ferons la route avec le meilleur des guides, Jésus Christ lui-même. 
Il a promis d’être toujours avec nous et ce jusqu’à la fin des temps. 
(Matthieu 28.20)

Il serait bon maintenant comme un individu ou comme une entité 
communautaire de rechercher à mieux nous connaître afin que 
nous puissions être éveillés spirituellement et choisir ce qui pourrait 
soutenir notre démarche. La tradition anglicane propose plusieurs 
modèles qui pourraient encadrer notre vie de prières mais nous 
pouvons aussi rechercher d’autres écoles de prières qui viennent de 
traditions chrétiennes différentes. Nous pourrons ainsi nous enrichir de 
l’expérience des autres et être encouragés à continuer cette aventure 
exaltante mais combien tortueuse.

Le livre de Prières Communes et le lectionnaire diocésain sont 
définitivement des outils qui pourraient nous aider à structurer notre 
temps de prière tant sur le plan individuel que communautaire.

Je vous encouragerai à vous joindre à des cellules de prières et d’études 
bibliques car ce sont là des moyens efficaces pour nous de dégager 
de bonnes habitudes et une meilleure compréhension de ce que nous 
sommes appelés à faire et à être.
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Une vie de prière doit être préparée en toute simplicité et doit être 
accompagnée de chants et d’une lecture de la Parole.

Je tiens aussi à inviter ceux qui ont de grandes responsabilités 
professionnelles ou sociales de porter leurs réflexions sur le besoin 
de nourrir leur Foi et leur vie de prières ; très souvent cet aspect de 
notre vie est marginalisé ou ne se trouve pas dans la liste des priorités 
journalières. Nous devenons, malgré nous, des chrétiens du dimanche 
ou des fêtes religieuses. Il est temps que nous devenions des chrétiens 
qui possèdent un cheminement de vie et non des chrétiens qui ne 
participent qu’à des événements ponctuels.

Soyez donc assurés de mon affection en Christ et de mes prières pour 
que tous ensemble nous construisions ce diocèse en une Maison de 
prières.

Votre tout dévoué,

++ Ian ERNEST
Evêque
Archevêque de l’Eglise Anglicane de l’Ocean Indien

CARêME 2016
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Prier, ce n’est pas demander. Prier, c’est se mettre entre les 
mains de Dieu, à sa disposition, et écouter sa voix au plus 
profond de nos coeurs. 

Nous devons aimer la prière. La prière dilate le coeur au 
point de le rendre capable de contenir le don que Dieu fait 
de lui-même, la joie est prière, le signe de notre générosité, 
de notre désintéressement et de notre union intérieure 
avec Dieu. 

La prière élargit nos coeurs jusqu’à leur donner la capacité 
de contenir le don même de Dieu.

La prière engendre la foi, la foi engendre l’amour, et 
l’amour engendre le service des pauvres.

Il faut susciter la prière dans votre famille, la proposer à 
vos jeunes enfants. Apprenez leur à prier, car un enfant 
qui prie est un enfant heureux, une famille qui prie est une 
famille unie. 

Mère Teresa
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